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i." certiflent est .gn par le coimité, le Irêsldent
et le seeretaitre de ' xx-ilntin.

Nous approuvons satièremîsernît cette méthode.
Elle constitue une sûreté pour ceux qui ont i. -u
toin des services d'un sténogrraphe et, pour celui- Ai dess e atêla
ci, c'est un atout conidetrable pour se trouver net' sidirit laiter
une postn IcI, i n'y a aueceux qui aspirent p
devenir stéi.ograpten otciels qui Se préhentent Fil ,u le atelot
aux examens; les autn-s n'y sont pla ten us. Un Ju sni mteots
industriel, un marchand. un ioinmne de profes- lie luaiedlà,se
sion ont besoin d'uts tlémiographe, Ils clolsisent
au hasard, sans aurîir Ki celui qu'ilsiengagent Aux mugissats sanglots.
est en état de remplir lei, devoirs de na charge. INs J'ai vole jouraliste
n'ont aucun moyen de contssitre ai. oui ou non. le
nouvel ettp!oyé fera leuraffiaire. Avec tii cerilfi- Frappé str le terrain.
cat Indiquunt le nombre de loints obtenus, lit a'ait ptr le clssgrisl
'lasesa laquel'l'asprn rCepavre duelliste

est tranchée. Avant de consommter un engage- A 'ne.st u f'rte
tmsent, on sait 4 qui l'on a affire et il n'y a ya de samre.elîRaieraime
pérIode d'essai.

Nasus voudrions voir Ici, i Montréal, une soéé 5
ue le codedd

de sténographie qui ferait elle-nt-me subir les J'ai vu, mèfèeatTreiae.
examens aux aspirants siténographes. Ce serit un Ls stroses coibats.
grand progrès, une amélioration dont tout le Terrible branle-bas.
monde benC'flcierat. Pourquoi les nombreux La troupe valeureua
sténographes q ut habitent Mint réal ne se forme- Râlnt au sen du bruît.
raient-ils pas en aslociation afin de se protéger Du valn brott de la gloire.
ni utuellement ? Aujourd'hui, l'union se fait par- IA' jour d
tout. Les membres des professions libérales les e la nuitr
commerçants,es lndutriels, les gens de métiers, t a
les ouvriers, toun s' unissent. Nous ne voyons pas Dieu! la funèbre couche!

urquoi les sténOgraphes n'en feraient pax au- J'ai vit le noribond
ant. Nos amis d'Omaha, en gens pratiques.

comme tous les Américains, ont fort >ien compris Des soupi à la bouche.les avantages de l'union. C'est parce moyen qu'ils
rendent des services ltappreclables. en donnnat îtens la dernière,
aux jeunes gens qui se présentent pour subir des La dernière prie
examens, ces brevets de caparlte qui leur sont si
précieux et d'un si grand secours pour avoir des e
situations toujours lucratives. IAocatoni vu la iche vierge
d'Omahaa deja produit d'excellente a énographes Au visage pèli
qui ont écrit 2mots A la minute pendant trois 'rnsdu n»éthéd'oubli.
minutes coisécutives. Ce resti'at est magiufique sto apporlal Un cierge
et nous est f.licitons hautement naon amis du Et dès qu'un l'allumait,
Nebrska. L'a vIe étal (teinte.

Fille canîdide et aatntp,
De septembre 199S A juillet 1116. M élves, en Tout le monde t'aimait0.

moyenne, ont appris la stenol.;raphie, dans nos 5.
diverses maisons d'éducation. Dian plusieurs Conservons i'..ptrsnce
maisons, l'art abreéviatif a . enseignAta , 75. me Ecliappant au tomeau:
élevea; dans d'autres, il n'y en a eu que 2. 30. 40 A instardu flambeau
ou 50. Cette proportion n'est pas considerable, Tricjlore de Fnce,
mais elle constitue un réel prjgrès sur les années Elle tionne du c<vtir
dernières. Il n'y a pas bien longtemps encore, on Et. digne souveralise,
regardait la sténographie comme un épouvantail; Rend notre Arne sereito
aulourd'hui, c'est biendifferent: on reconnait tou. En dépit du malheur.
les jours l'utliité de cette merveilleuse écriture et
le nombre de ceux qui se mordent les poucese se Ange de nlageie.
pas la connaître est très grand. Cela se comprend, Répands du haut du ciel
dans notre siècle où tout se fait à la vapeur et a 1 es blonds rayons de miel
l'électricité, un jeune homme qui possède la ste- D'uneruche bénie
negraphlea quatre-vingt-dix-neuf chances de qe Sur les soldats vaillante
placer plus avantageusement que celui qui Ignore Auxqueladéja Beiiou-
l'art abréslail. lromet une couronne

De. lauriers verdoyants!
Le j uge Allen, ie la Cour Supréme. de l'État, d u

Massachusetta. préfère le manuscrit A la clavigra- Cher EspoIr, coryphée
plaie pour les documents qu'il est appelé A signer lies plus suaves choeur.,
oiMleiellement. Un avocat ayant demandé apolo- Au devant desvainqueurs
gis parce qu'on soumettait au tribunal un docu- Accompagne la fée
ment en manuscrit, le juge Allen a répondu qu'il Parmi les astres d'or.
n'f avait pas matière à apologie, vu que. d'après Puis qu'au bleu veufde voile
lu, la clavigraphie ne convenait pas aux docn- L'éblouIssnte dtile
7ments des tribunaux Il a ajouté et même ap. Luisedenalaencor!
nayé, que la clavigraphie pouvait Ltre plus liai- a
ble, mais qu'elle se prètait mieux aux subtilités Montre montre san cesse,
légale& phare al'océan

L'abîime aut large flan
M. David Edward Henry (diplômé) s été nom- Au marin en détresse.

mé pincnai du département de sténographie du 1'rè'tess des grande dangers
Business College, d'OIttawa fOnt+. M. Henry a tout De londe furieuse.
le talent et l'énergie nécessaires et le collège, Faarbouclejoyeue,
aujourd'hui sous sadirectlon,a son avenirase ure. Les hardis pasagers.

Dernièrement, un jeune homme du Missouri, Toi naa AU th extre
gradué après un examen très sévère sur la sténo- NUIroul laegaza,
graphie a obtenu une position qui commande un 8 ime
salaire de $ par année. Avis& ceux qui préten-
dent que la sténographie ne paie pas. Et ,Ies r( jte

-- 10011- -. LtUrnus ac ete
Encore une nouvelle machine d'inventée, par Te fe lait t

M. J. Kent Bailey, de Nouvelle-Orléans. Elle Im.
me les caractères phonographiqnes et, comme

outes les autres du genre, foneillnne avec un
papir etroit Vllleneuve-len prloe (Parte.


